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Dans le monde…
La constellation de satellites altimétriques accueille
deux nouveaux membres
Prévu pour une durée de vie de trois ans
extensible à cinq, il permettra, au moins
jusqu’en 2021, d’assurer la continuité
des mesures, capitales dans le contexte
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Après le lancement réussi de Jason-3 le
dimanche 17 janvier depuis la base de
Vandenberg en Californie, Sentinel-3A
a été lancé le mardi 16 février 2016
depuis le cosmodrome de Plessetsk en
Russie. Pas moins de six satellites
altimétriques sont désormais en orbite,
c’est une grande première, la
couverture des surfaces océaniques et
continentales en sera fortement
renforcée.
Jason-3, fruit d’une collaboration entre
le Cnes, la Nasa, la Noaa et Eumetsat, a
pour objectif la poursuite de la mission
altimétrique de référence, reconnue par
le service Copernicus-MyOcean, pour
la surveillance et l’étude des variations
du niveau de la mer, de la hauteur des
vagues et de la vitesse du vent de
surface (pour la météorologie et la
navigation), mais aussi pour l’altimétrie
sur les continents (déterminante pour
l’hydrologie continentale). Ce service
joue un rôle primordial pour
l’océanographie opérationnelle.
Jason-3 est le dernier-né de la famille
des satellites Jason, les héritiers du
satellite altimétrique pionnier
Topex/Poseidon, lancé par le Cnes en
1992 et qui a marqué un véritable
tournant dans l’étude des mouvements
océaniques, avant de tirer sa révérence
en 2006, soit plus de huit ans après sa
fin de vie nominale. En 1997-1998,
Topex/Poseidon observait le phénomène
El Niño/La Niña, le premier événement
à être suivi de très près par satellite,
attestant précocement des premières
manifestations du phénomène, à savoir
la propagation d’une bosse d’eau
chaude vers l’est, surélevée de 20 à
30 cm par rapport au reste de l’océan, et
apportait une preuve supplémentaire de
l’implication des océans dans le
système climatique.
Positionné sur une orbite fortement
inclinée (environ 66°) à 1 336 kilomètres
d’altitude, Jason-3 survole 95 % des
océans libres de glace tous les dix jours.
Jason-3, vue d’artiste.
Jason-3 et ses instruments..
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du réchauffement climatique, avant
d’être rejoint en orbite par deux autres
satellites, Jason-CSA/Sentinel-6A et
Jason-CSB/Sentinel-6B.
Développé par le Cnes avec la société
Thales Alenia Space, Jason-3 est basé sur
une plateforme Proteus et est, entre autres,
composé d’un altimètre Poseidon-3B,
principal instrument de la mission, destiné
à mesurer la distance entre le satellite et la
surface de la Terre, d’un radiomètre
micro-ondes AMR, pour collecter le
rayonnement émis par la surface de la
Terre, du système de détermination
d’orbite Doris du Cnes, ainsi que d’un
récepteur GPS très précis et d’un
équipement laser LRA développés par le
Jet Propulsion Laboratory de la Nasa.
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Composante spatiale du programme
européen d’observation et de surveillance
de la Terre Copernicus, Sentinel-3A,
développé par l’ESA et géré par
Eumetsat, est dédié en tout premier lieu
aux océans. Une fois opérationnel, il
mesurera systématiquement la hauteur
des mers, l'épaisseur des glaces, la
température de surface et la « couleur »
des océans. Il fournira aussi des données
sur l’atmosphère et les surfaces
continentales, complétant, dans ce
dernier cas, les mesures à haute
résolution effectuées par les autres
satellites Sentinel-1A et Sentinel-2A. Les
mesures de Sentinel-3A, puis de
Sentinel-3B, combinées avec celles de
Jason-3 fourniront les données spatiales
nécessaires au service marin du
programme Copernicus.
Aujourd’hui, les activités de validation
en orbite se poursuivent sur les deux
satellites. De par son expérience et son
expertise reconnues mondialement, le
Cnes est fortement impliqué sur
la validation des données des deux
satellites et conduit ces analyses avec le
support de sa filiale CLS. Les résultats
obtenus quelques semaines après leur
mise en orbite étaient d’ores et déjà très
encourageants ! Les produits de hauteur
de mers, vitesse des vents ou hauteur
des vagues sont en ligne avec les
spécif ications et avec les mesures
obtenues par les autres satellites en orbite
comme le montre la carte ci-dessous
illustrant les hauteur des vaguesmesurées
par les cinq satellites disponibles en mars
2016 (les données du satellite HY-2A
n’étaient pas disponibles sur cette
période). Les données du satellite
Jason-3 sont publiques depuis le 30 juin
2016.
Sentinel-3A, vue d’artiste.
Hauteur significative (hauteur entre crête et creux du tiers supérieur des plus fortes vagues, en
mètres) sur une décade (3 mars 2016 au 13 mars 2016) pour chacun des satellites altimétriques
actuellement en orbite (HY-2 n’était pas en fonctionnement à ce moment). Les hauteurs de
Sentinel-3A ont été obtenues à partir de données synthétiques projetées sur une simulation de son
orbitographie.
